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manger pour qu'ils îa entpoint le temps de crier.
Il y a des uens:lui 'inaghiãù'que' sio tient un jeune pore

trdopgras; .lf'fiiéli ' L.dë profiter, on sorté que pour le.
'îre 'grossirails- nelle soignenIt que aiblement; pensät ninsi lui

fhire;'faire 'une'grossere irpentes Il('se''tromp~ent grandement';
ar; enraissr, n'ést' autre chose nie l'action d'emingasin'èr le

surplus dé ln'oi 1oiseetd gtér-e' a' 'nourritura fuiidt
d'abo~d au s,îiu'muslescliair), et"c etc l suastance
iiéessaire à leur croissèace, et le ,urpIus, s il en n, est d.ép6
dansle orpde 'animnal sous.forne de graisse, et on n'a.pas
buesoii de croli-eou du craindire-qe 'tandis que la graisse sac-
culuule les autres-parties du corps.souffrent,.

L'érreur qu on commet le plus;communémaen tc est 'de coin-
iîccer trop tarddans la saisoni iis -de' ses cochons. 'La

noùrriture consommée' es non- uleient ficesaiie à la for-
lnation dLs différents tissus mai&lle fournitencore l chaleur
animale. A cette fin il faut moins dc nouriiture, et la graisse
s'accumule plus promptement cans les temps chauds que dans
les tenips froids où presque toute la nourriture consommée
s'épnise poir maintenir, chez l'animal, une ehleur suffisante.
D'où il suit qu'il est d'une éconuniie; bien ntcndue de' coin-
inencer d bone ieuré sesengrais. Jn minot de graiýdiné
lais le mois d' toût ou septembre' fera plus de: profit que
deux donnés dans le coui de.l'hiver. Pour cela'on devrait tou-
ours se conserver du vieux -grain pour.soigner pendant les r-
coltes, 'etavant ue le arain nouveau!soit prêt.

Tousles iniinaux iiient ùn: cliuemen't de nourriturc, et
on reianrque que souvent des cechons â'l'enirais laisseit leur
nourritueordinaire pour ,cher des pesâts. de poisou. des
sucets de blé d'inde n entretiendra leur appétit en flattant
ce désir naturel. Il fiudî 'adone chaner de temps àautre leur

axe
esdo unroitprotecteur considerable imposé surde tabac

étranger.Pour assurer aux cainaters la contmu anoude ces
avantages, nous leur con-ei lo'î- d empecher Ia contrebande au-
tanit qie'oss.iblepourk.ur avantage d abord, puis pour celui du

Que ceiuitodincqiï i ontïdu tabac canadie ta vendre ad es-
sutx ' manufcturiers lieniée de Qïébc is o,.t an noib¯re
dehitßMM.Fréchiette. Houde, L'i'rivée, ibonry,' Brouard,

iestuîier"1oss et St' Jen. Les. arànufacturiers Paieront eux-
memes le droit qun;nd ils l'auront manufactiro et obtiendront, au
Bureau'dii Revenji, a Quebec, le permis necessaire pour enlever le
tabac de la fermeoi il.a été récolté.

La taâe -surte labac canadienet autre t se pyr a
-Québec. au Bureau du revenu, et à une seule peronn e; tpercep-

leur du revenu.
Dans tonte' l'étendue. de la province,,tles mesures ont été prises

pour connaître ceux qi ont récolté du tabac canadien,'et pour
punir, par confiscation; amende ou emp risonnement, ceuxqui
tenteront de frauder le gouverneinent.. Si les 'cultivateurs nie peu-
vent trouver des aclietetirs chez les.naunfactoriers licenciés, ils
peuvent s'adresr:auix marchands'licenciés, etìpir.vqu le,ta-
bac :ich'eié ait éte irans,éré sous un permis obtenu d''prceptpeur,
en lui payant sept cetinîs pàr livre, et que' ce tabac soit porté'au
Stock Book du marchand licencié, la respoîîsabilité"dui'veudeur
cesse.

Il paraît'que le percepteur du revenu a sais déjàpnsîenrs mou-
lnis a tabac dans les campagnes et la vile,'et qu'il se pré'pare'iâ
mettre en force la loi en ce qui regarde$a0nende'de s10 ou
,emprisonnement.
- Lê cuî1iaieeurs trouveront donc avantage é se. soumettre à la

loi actuelle, qui, tout eti taxant modérémeit leur tabac,'leut offre
des. avantages rée et qui, si elle est fidèlement observée ne
rendra pas nécessaire la passation.dIume autre plus severe.

Nous avons cru nons-permet tre ces remarques dans. intérêt'de
cette ; ndiutrie.-Coinuniqu.. q ' le.

nouritue 'oruIrU e, et.oujours aoUr Mou ueron p
aus'i l'ntreielrldeaciós cutescarottes,-naivets, patates,

etc., eaux. de Vesselle, tout le lait d n'pourii disposer. ' Travaux du mois de novembre

sera aussi très.essentiel de leir donner de la belle eau claire.
Tenez vos colions chaudeu'nt et proprement : le cochon est Les vaches doivent 'ecevoir une nourriture riche et a te,
un animal axi'abitides naiturelleieit propres, et si vous lui formée dès alimntns qui favoris e pus la sécrétion du lait, râ-
fournissez naturelleuient une litière sèche, vous augmenterez cines; feuilles de choux, soupes, trèes, bossons tiédes ùddition-
ila quantité dè votre,funier.,. nées le grain moulu, le son ou de pa:n de lin car- le lait et le

Un excellent mo'n de s'assurer si. o cochons font du lard, beurre uni preque partout, dans cette saison, un prix élevé
et s'ils ie mangent pas. pour rien, serait, vers la fin de l'engrais, - On commence actuellement J'engraissement des boufs. a1'e-

de les peser une fois par semaine ; de cette manière on sauràit table. Dans nos e.xploitations. 'cette spéculation 'n'est pas aissi
i lanimal paie la nourriture q'il mangé et du ,¡onti lucrati.ve qu'elle devrait être. Genéralement on n'a à doiiner aux

s na ia u u q m , mm qu'il boufs d'engrais qu'une nourriture composée-d'aliments cs dont
ne fait plus rien, on lé 'tuerait.C C'est ainsi qu'un cochon mis . ils.ni sont pas tonjours très Iriands,surtout vers la fin d Pengrais-

l'engraik et que j'ai régulièreinenit pesé tous les quinze .jours, serent. Mais si la culture des racines parvenàit ' pràndre plus
a montré aux différentes dates suivantes l'augmentation' de son d'importance, la spéculation sur l'engraissement des bêtes boviâes
poids. d9oinerait des profits que le sytème actuel n'a jamäis pli obtenir.

10 Octobre 409 Cependant, même avec desourrages secs, on peut faire des en-
22 447 38 lbs de gain graissements assez économiques, pourvu qu'on en fasse des

S Novembre 481 34 soupes, qu'on les soumette a la trempe, à léchaufeýment spontané,
en y ajoutant une 'légère quantité de son, de grain moulu ou de
pain-de-lin.

6 Décembre 505 13. fl est bien vrai ces ient un peu plus de
5Ô4 1 'b d' l c ':em-s et lb dra que..e mantipulations lexiet pu.lsd

perte. temps etde soins que le mode:ordinaire, mais les travaux sont
Semaine Agricole-DR. GYA'ND. arr..és dans presque toutes les fermes et le temps:n'est pai aussi

precieux'que pendant l'été. Il vaut.mieux:l'employer alusi que
dele perdre totalement comme cela-arrive presque généralement.

acCes soins dans l'alimentation des bestiaux à l'engraie sont, d'ail-
leurs, amraplem'aent payés par. un. profit net plus élevé.

e paplvï ur'de Québe'q_î i.Moutónts.-On commence actuellerient pour les. moutons, la nour-
ont récolté do tLb mc au-del de la provision annulle, îont venir riture d'hiver ; les pâturages deviennent de plus en plus inquffi-
dans la ville, aiqnéte 'd'achetedrs. Faite de bien"connaïtre lus sants et ex igent beaucoup de précautions surtout dans les endroits
dispositifá d 3'WiJ- dúlu, plusió efraon a la bas et iumides ou les moutons' sujets a une maladie appelée
pensée d'obt.eles qui, etiin dé'compte, nýexisiunt point. ' la pourriture.

La loi, sañtioiï e aOtteva äni mai'dernier, augmente 'de cinq C''esrala fin de ce mois que doivent setermmer les sailes
cenutis' 'impot leul stir -l taba. êtr'ge leqnel s trouvTe raf- pour lagnielage d'avril.
pé d'ni droit de uinze celitiîîs-dix-huit s ls,-taIdisq e le t- ' Jorcs.-Les soins de propreté d.ont aussi nécessaires dans ce
bac récolté e Canada i'est aujet 4u'a sept centinsý-h'uitsols de mois-ci que pendant celui qui vient de finjr. A mesure que les


